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Invasion de Tétranyques  
tisserands sur érable 

(Photo: Fredon Bretagne)   
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► En résumé: ce qu’il faut retenir 
 

Les ravageurs 

Ravageurs Fréquence Intensité Principales cultures concernées 

Acariens  Moyenne à forte Moyenne  

Abelia, edgworthia, ambothrium, aniso-
donta, aralia, azalée, bambou, bud-
dleia, callistémon, camélia, ceanothe, 
cerisier du Japon, chasmanthe, choisya, 
chrysanthème, colocasia, convolvulus, 
cordyline, cornouiller, cotonéaster, cri-
nodendron, cytisus, daphné, deutzia, 
érable, escallonia, erythina, exochorda, 
fatsia, ficus, franklinia, fusain, garde-
nia, genêt, glaïeul, grévilléa, griséline, 
hibiscus, hortensia, ipomée, laurier tin, 
lavande, lavatère, leycestaria, lomatia, 
lonicera, michelia, musa, nandina, oli-
vier, penstémon, perovskia, phormium, 
pieris, pittospore, polygala, romneya, 
sambucus, saule,  skimmia, sorbaria, 
strobilanthe, trachelospermum, viorne 

de Chine, viorne obier, viorne caduque 

Aleurodes  Faible Faible  Anisodontea, hébé, hibiscus, sauge 

Chenilles arpenteuses moyenne Forte 
rosier, pommier, cerisier, chêne, bou-
leau 

Cicadelles  Faible Faible à moyenne 

Carex, cordyline, grévilléa, lavande, 

lavatère,  leptospermum, lomatia, mé-

lisse, millepertuis, mélisse, nepeta, pe-

rovskia, rhododendron, romarin, rosier, 

sauge, thym 

Cochenilles  Faible  Faible 

Acacia, agapanthe, aucuba, bambou, 
buis, camélia, choisya, cornouiller,    
escallonia, fusain, gardenia, garria, 
hébé, ilex, laurier rose, laurier sauce, 
laurier tin, magnolia, metrosideros, 
michelia, mimosa, ophiopogon, pachy-
sandra, palmier, phormium, pieris, pit-
tospore, rhododendron, rosier, sarco-
cocca, skimmia 

Chrysomèle du romarin Faible Forte Romarin 

Duponchelia fovealis Faible Faible 
Anisodontea, hébé, helichrysum, lavatè-

re 

Galéruques Faible Faible à forte Aulne, orme 

Nématodes des feuilles  Faible Faible Hortensia 
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 Ravageurs Fréquence Intensité Principales cultures concernées 

Otiorhynque  Moyenne 

Moyenne l’hiver 

Faible le reste de 
l’année 

Azalée, camélia, céanothe, cordyline, 

cyclamen, fuchsia, fusain, hébé, heu-

chère, hortensia, ilex, laurier du Portu-

gal, laurier palme, laurier tin, lilas, lo-

ropetalum, olivier, photinia, raphiole-

pis, rhododendron 

Processionnaire du pin  Forte Forte Diverses espèces de pin 

Processionnaire du chêne Moyenne Faible Chêne 

Pucerons  Faible  à moyenne Faible à moyenne  

Abelia, acacia, anisodontea, arbousier, 
arbutus, azalée, bambou, buddleia, ca-
mélia, carex, caryoptéris, cerisier acide, 
chaenomeles, choisya, chrysanthème, 
ciste, citronnier, cordyline, cornouiller, 
crinodendron, dahlia, daphné, diosma, 
drimys, érable du Japon, euphorbe, 
fuchsias, fusain, gardenia, gaura, genêt, 
groseiller, hébé, hibiscus, hortensia, hy-
pericium, kalmia, laurier tin, lithodora, 
lonicera, loropétalum, magnolia, miche-
lia, musa, nandina, œillet, parahébé, 
pêcher, perovskia,  photinia, pieris, pit-
tospore, pommier, prunus, pseudowinte-
ra, rhododendron, rosier, rubus, sarco-
cocca, saule crevette, sedum, seringat, 
solanum jasminoïdes, sureau, trachelos-
permum, uncinia, viorne obier.                                                                        

Psylles  Faible Faible 
Acacia, eleagnus, eucalyptus, genêt,  
pittospore, laurier sauce, buis, olivier, 

grévilléa 

Pyrale du buis  
Forte dans le 56 et le 35, 
moyenne dans le 29 et le 
22 

Forte Buis 

Thrips  

 

Faible à moyenne 

 

Faible à moyenne 

Abutilon, acacia, anisodontéa, caryop-
téris, boronia, cestrum, choisya, chry-
santhème, clématites, clianthus, 
convolvulus, cordyline, crinodendron, 
diosma, euphorbe, fremontodendron, 
fuchsia, fusain, gardenia, gaura, 
glaïeul, grévilléa, hakonechloa, harden-
bergia, helichrysum, hortensia, lavan-
de, laurier palme, laurier tin, magnolia, 
michelia, myrthe, perovskia, rosier, 
sarcococca, sauge, sorbaria, solanum, 
teucrium, vigne 

Tigre du pieris  Forte Moyenne 
Azalée Japonaise, azalée mollis, pieris, 

rhododendron 

Tordeuse de l’oeillet Faible Faible 

Arbutus, callistémon, choisya, coto-
néaster fusain, genêt, groseillier, hébé, 
ilex, ligustrum, nandina, nerium, oli-
vier, photinia, pittospore, romarin, sau-
le tortueux, skimmia, troène 
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Maladies fréquence Intensité Principaux végétaux concernés 

Alternaria  Faible Faible Nandina 

Botrytis  Faible  Faible Azalée, hortensia, photinia, rosier 

Chalarose du 
frêne 

Faible Forte Frêne 

Marssonina  Moyenne Faible à moyenne Rosier 

Mildiou  Faible Faible à moyenne 
buddleia, euphorbe, hébé,  laurier palme, parahébé, 
scléranthus 

Oïdium  Moyenne Faible à forte 
Acacia, amélanchier, ancolie, aster, crinodendron, dal-
hia, hébé, hortensia, laurier palme, lilas, lonicera, pho-
tinia, potentille, rhododendron, rosier, sedum, spirée 

Phytophtora   
cinnamomi  

Moyenne Moyenne à Forte 

Azalée, bruyère, boronia, camélia, ceanothe, chamaecy-
paris, choisya, ciste, convolvulus, crinodendron, empe-
trum, erica, eriostémon, euphorbe, gardenia, grévilléa, 
griséline, hortensia, lavande, rhododendron, pieris, pros-

thantera, rhododendron, seneçon 

Alternaria Faible Faible à  moyenne Nandina 

Rouilles  Faible Faible à moyenne 
Carex, céanothe, Fuchsias, lavatère, rose trémière, rosier, 
sagine  

Rouille blanche 
du chrysanthème 

Faible Faible à forte Chrysanthème 

Septoriose  Faible Faible Drimys, gaura, genêt, goyavier, hébé, pittospore  
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► Ravageurs 

Otiorhynque  
 

Ce ravageur a sévi durant l’hiver 2017—2018 en production 

sous abris créant des défoliations parfois importantes  

(adultes) et des affaiblissements de plantes dus au travail 

des larves sur le système racinaire. Ce regain d’activité peut 

s’expliquer par le retrait temporaire du marché de l’insecti-

cide naturel biologique, le champignon Métarhizium aniso-

pliae. Au printemps les premiers adultes ont été observés 

dans la deuxième quinzaine d’avril en jardins amateurs et en 

production créant de faibles défoliations. Deux pics de pré-

sence sont relevés fin mai et début juillet, où l’on pouvait 

noter de très fréquents dégâts d’adultes à faible intensité. 

Des larves ont été observées au mois de septembre en pro-

duction sous abris dans les Côtes d’Armor sur cyclamen affai-

blissant les plantes. Le reste de l’année l’activité est restée 

faible, des défoliations localisées ont été relevées sans en-

gendrer de dégâts importants. Les principaux végétaux 

concernés sont: heuchère, hébé, azalée, rhododendron, cy-

clamen, hortensia, céanothe, lilas, camélia, laurier palme, 

laurier du Portugal, laurier tin, olivier, photinia, loropeta-

lum, fusain, ilex, raphiolepis, cordyline, fuchsia. 

Chrysomèle du romarin 
 

Ce coléoptère, chrysolina americana, a été observé sur ro-
marin en jardin amateur en Ille et Vilaine engendrant une 
forte défoliation des plantes concernées. 
 
 

Tigre du pieris  
 

Ce ravageur à été observé de mai à octobre. La pression a 
été faible de mai à juillet en production sous abris et exté-
rieur ainsi qu’en espaces verts et jardins amateurs créant 
parfois des dégâts localisés. A partir de mi juillet la fréquen-
ce d’observation de cet hémiptère a fortement augmenté 
sur l’ensemble de la région principalement en espaces verts 
et jardins amateurs pouvant générer des dégâts importants, 
multiples piqûres d’alimentation, décoloration de feuillage 
et chute de feuilles. Cette pression est restée très élevée 
jusqu’à fin août, par la suite elle a faibli notamment au ni-
veau de la fréquence d’observation. Le principal végétal 
concerné était le pieris mais nous avons aussi pu noter des 
tigres sur azalée mollis, azalée Japonaise et rhododendron. 
 

Thrips  
 

La pression thrips aura été relativement faible comparative-
ment à 2017. Tout au long de la saison nous avons pu obser-
ver ces ravageurs principalement sous abris, le plus souvent 
en faible nombre et sans conséquences pour les cultures. La 
fréquence d’observation des thrips a augmenté fin mai sur 
une quinzaine de jours se traduisant par de petits foyers 
éparses. De la mi juillet à la mi août la présence de thrips a 
aussi été plus marquée ainsi qu’au début du mois de septem-
bre. Les dégâts les plus importants, décoloration de feuilla-
ge dues à de multiples piqûres d’alimentation, ont été notés 
à cette période en production sous abris, sur myrthe, vigne, 
euphorbe, crinodendron, hortensia, anisodontea, fusain, 
clianthus et acacia.  
Les principaux végétaux concernés par ces ravageurs sont: 
Gaura, lavande, cestrum, sauge, hortensia, clématites, gar-
denia, perovskia, sorbaria, anisodontea, chrysanthème, cor-
dyline, caryoptéris, laurier tin, rosier, diosma, fuchsia, choi-
sya, fusain, sarcococca, boronia, fremontodendron, glaïeul, 
myrthe, vigne, crinodendron, euphorbe, acacia, clianthus, 
helichrysum, convolvulus, magnolia, michelia, laurier palme, 
grévilléa, teucrium, abutilon, hakonechloa, hardenbergia, 
solanum.  
A noter quelques attaques d’Héliothrips haemorrhoïdalis, 
en juin / juillet et septembre / octobre en jardins amateurs 
(laurier palme, laurier tin, magnolia) et en production 
(laurier tin , azalée, feijoa). Les dégâts sont restés accepta-
bles et bien moins importants que les années précédentes. 

Un adulte de chrysomèle su 
romarin 

(photo: lejardindaliselle) 
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Les symptômes relevés  se sont traduit dans les pires des cas 
par des décolorations de feuillages. Les principaux végétaux 
concernés par ces ravageurs sont: agapanthe, bambou, ca-
mélia, pommier, poirier, hortensia. 
 
 

 
 
 
 
Chenilles défoliatrices  
 

Tordeuse de l’œillet: 
 

La tordeuse de l’œillet aura été observée toute la campagne 
localement sous abris et en extérieur, en production et jar-
dins amateurs, sans jamais engendrer de défoliations impor-
tantes. Une légère augmentation de la pression aura été no-
tée mi juin  / début juillet et mi août créant des défoliations 
localisées. Les végétaux concernés par ce ravageur en 2018 
sont: Choisya, saule tortueux, groseillier, arbutus, ligustrum, 
skimmia, ilex, fusain, callistémon, photinia, romarin, coto-
néaster, pittospore, nerium, hébé, nandina, genêt, olivier, 
troène. 
Réseau piégeage tordeuse de l’œillet: 
 

Un réseau de piégeage de la tordeuse de l’œillet à l’aide de 
phéromones a été mis en place sur 4 communes: 
Plougoulm (29), Plougastel Daoulas (29), Muzillac (56) et Saint 
Anne d’Auray (56) 
Les pièges ont été installés en semaine 16. 
On remarque deux vols sur cette année 2018, un en mai, un 
autre de la mi juillet à fin octobre. Ce deuxième vol a été 
important en juillet / août et a baissé d’intensité par la sui-
te. Les deux pics de vols sont bien marqués avec plus de 100 
individus piégés sur les 8 pièges (2 par sites) en une semaine. 
Après les deux pics de vols, nous avons pu observer une légè-
re augmentation de la fréquence des attaques de chenilles 
mais cela est resté insignifiant. La pression adulte 2018 aura 
été plus importante qu’en 2017. 

 
 

   Cochenilles  
 
La pression de ces ravageurs aura été relativement faible sur 
cette année 2018. Ainsi on a observé le plus souvent en pro-
duction et jardins amateurs, sous abris mais aussi en exté-
rieur de petits foyers de cochenilles farineuses, à bouclier et 
à carapace. Ces foyers étant dans la plupart des cas peu dé-
veloppés, les conséquences sur les plantes sont restées fai-
bles d’avril à septembre. Au mois d’octobre la fréquence 
d’observation de foyers a augmenté sans engendrer de dé-
gâts importants. Les principaux végétaux concernés sont: 
azalée, camélia, phormium, lophomyntus, groseiller, choi-
sya, ophiopogon, laurier tin, laurier sauce, citronnier, sarco-
cocca, pieris, cordyline, sambucus, hortensia, michelia, fre-
montodendron, mûrier, céanothe, mauve, olivier, loropéta-
lum, bignone, arbutus, ilex, aucuba, fusain, rhododendron, 
magnolia, pittospore, gardenia, crinodendron, bambou, gri-
séline. 
 

Acariens  
 

Ces ravageurs étaient présents dès le commencement des ob-

servations sous abris au mois d’avril. La pression est restée 

faible en avril et à légèrement augmentée au mois de mai 

avec une fréquence d’observation plus élevée sous abris. De 

petits foyers d’acariens étaient observés, sans conséquences 

importantes pour les plantes. Cette pression a stagné jusqu’à 

la fin juin. C’est à partir de début juillet que les acariens se 

sont montrés plus actifs, avec de nombreux foyers observés 

sous abris et dans certains cas en extérieur engendrant sur 

certains végétaux des dégâts importants (décoloration de 

feuillage, affaiblissement des plantes). Après une accalmie 

courant août, la fréquence d’observation a encore augmenté 

jusqu’à la mi septembre sans créer de dégâts irrémédiables. 

Le reste de la campagne nous avons pu relever quelques 

foyers sans grande gravité. Les principaux végétaux concernés 

sont: Hortensia, choisya, convolvulus, skimmia, ipomée, ge-

nêt, crinodendron, ceanothe, grévilléa, sambucus, viorne de 

Chine, exochorda, camélia, cytisus, anisondontea, trachelos-

permum, lavatère, deutzia, fusain, viorne obier, azalée, cor-

dyline, daphné, bambou, aralia, cotonéaster, phormium, stro-

bilanthe, escallonia, polygala, abelia, colocasia, buddleia, 

gardenia, leycesteria, pittospore, cerisier du Japon, érable, 

callistémon, laurier tin, ficus, chrysanthème, ambothrium, 

lomatia, perovskia, hibiscus, franklinia, lavande, viorne cadu-

que, michelia, lonicera, pieris, olivier, penstemon, fatsia, 

edgworthia, musa, sorbaria, erythina, cornouiller, romneya, 

chasmanthe, saule, griséline, nandina, glaïeul.  

Phytoptes: 
 

Des attaques de phytoptes ont été observées en production 

principalement sous abris, rarement en extérieur d’avril à 

septembre. La fréquence d’observation de ce ravageur aura 

été plus élevée en 2018 qu’en 2017.  

Cochenilles à carapace 
sur laurier rose 

(Photo: FREDON Bretagne)  
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Duponchelia fovealis: 
 
Quelques attaques de duponchelia ont été notées dans le Fi-
nistère et les Côtes d’Armor en septembre et octobre en pro-
duction sous abris sur hébé, lavatère, helichrysum et aniso-
dontea créant de faible défoliations localisées. 
 
 
Chenilles arpenteuses: 
 
Une multitude d’attaques de chenilles arpenteuses de la fa-
mille des Geometridae a été observée au mois de mai dans le 
Sud du Morbihan créant des défoliations parfois impression-
nantes. Plusieurs végétaux ont été touchés comme les ro-
siers, pommiers, cerisiers, chênes et bouleaux. Ce phénomè-
ne avait déjà été observé ces dernières années. 

 
Nématodes des feuilles  
 

Quelques cas de nématodes des feuilles ont été notés en avril 
et en juin sur hortensia en jardins amateurs et en production.  
Les attaques étaient souvent faibles et cantonner, dans la 
plupart des cas, aux feuilles âgées. 

 

Galéruques 
 
Trois attaques de galéruques au stade adulte ont été obser-
vées en espaces verts. Une engendrée par la galéruque de 
l’orme sur ce même végétal au mois d’avril en Ille et Vilaine 
et l’autre due à la galéruque de l’aulne sur aulne au mois 
d’août dans le Morbihan. L’attaque sur orme était faible tan-
dis que celle sur aulne était bien marquée avec une défolia-
tions importantes sur plusieurs sujets. 
 
 

Pyrale du buis: 
 
Les premières attaques de chenilles hivernantes de pyrale du 
buis ont été relevées mi mars dans le secteur de Vannes. Par 
la suite de nombreuses défoliations sont observées dans le sud 
du Morbihan de Guidel à Muzillac, dans l’Ille et Vilaine dans le 
bassin Rennais et autour de Saint Malo et dans le Finistère sud 
sur les communes de Riec sur Belon et Locunolé. Cette géné-
ration de chenille à sévi jusqu’à la mi mai. La nymphose a 
débuté mi avril, les premiers papillons étant piégés fin avril. 
Aucune chenille n’a été localisée de fin mai à mi juillet. Les 
premières chenilles de la première génération 2018 ont com-
mencé à se nourrir vers la mi juillet en Ille et Vilaine et dans 
le Morbihan. Cette activité est notée jusqu’à la mi septembre. 
Sur cette période, de nouveaux foyers ont été observés dans 
le sud Finistère dans la région de Quimper, jusque là épargnée 
(Pont l’abbé, Pluguffan, Clohars Fouesnant). Une accalmie est 
observée dans la deuxième quinzaine de septembre. Début 
octobre de nouvelles attaques sont relevées dans le Morbihan 
(secteur Vannes) et en Ille et Vilaine (Bassin Rennais, Saint 
Malo). Vers la mi octobre des endroits jusque là indemnes 
sont touchés: dans le Finistère sur la commune de Lesneven, 
sur la pointe de Penmarc’h, dans les Côtes d’Armor sur les 
communes de Pléhédél et de Plémet. La totalité des observa-
tions de chenilles s’est traduit par des attaques rapides avec 
des dégâts importants. Les zones contaminées n’ont fait que 
s’étendre et, à terme, la totalité de la région sera concernée 
par ce ravageur. 
 

Réseau de piégeage pyrale du buis: 
 

 

Un réseau de piégeage d’adulte de la pyrale du buis à l’aide 
de phéromones a été mis en place sur 7 sites: 
Plougoulm (29) 2 pièges, Plougastel Daoulas (29) 2 pièges, 
Vannes (56) 4 pièges, Auray (56) 2 pièges, Muzillac (56) 2 piè-
ges et Paimpol (22) 2pièges. 
Aucun papillon n’a été capturé dans le Finistère et dans les 
Côtes d’Armor, la totalité des captures ont eu lieu dans le 
Morbihan. Les premiers individus ont été piégés début mai soit 
un mois plus tôt qu’en 2017. Les captures ont été relative-
ment faibles et irrégulières jusqu’à la fin septembre, sans que 
l’on puisse réellement déterminer un vol important. Un pic de 
vol est enregistré fin septembre / début octobre sur la ville 
de Muzillac (60 papillons piégés en 4 semaines). Les derniers 
papillons piégés l’ont été mi octobre. Sur ces deux dernières 
années il n’est pas évident de déterminer 2 ou 3 générations 
distinctes. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Larves de galéruque de 

l’aulne 

 (photo: Tyazz.over-blog.com) 

Larves de galéruque de 

l’orme 

 (photo: Ressouces naturelles  

Canada) 
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Pucerons  
 

Les pucerons se sont montrés actifs sur plusieurs végétaux 
dès le début des observations en avril, où l’on pouvait obser-
ver de petits foyers engendrant de faibles dégâts principale-
ment sous abris mais aussi en extérieur sur l’ensemble de la 
région. La fréquence d’observation a augmenté jusqu’à la mi 
juin en production et jardins amateurs sans conséquences 
majeures. Fin juin et au mois de juillet l’activité des puce-
rons a faibli notamment grâce aux nombreux auxiliaires que 
nous avons pu noter. Une légère hausse de leur présence est 
relevée début août, par la suite des pucerons ont été obser-
vés jusqu’à mi septembre avec de petits foyers fréquents en 
production et jardins amateurs localisés sur le jeune feuillage 
créant des enroulements dus au multiples prélèvements de 
sève. Après une accalmie fin septembre / début octobre, 
l’activité a repris avec des foyers notés sous abris montrant 
des faibles dégâts sur environ 50% des attaques observées. 
A noter trois attaques de pucerons des racines en avril et juil-
let en production sous abris sur carex dans le Finistère engen-
drant de faibles dégâts. 
Les principaux végétaux concernés par les pucerons sont: 
Azalée, hortensia, pittospore, rubus, loropétalum, citronnier, 
bambou, anisodontea, michelia, nandina, arbutus, photinia, 
rosier, solanum jasminoïdes, camélia, pieris, pêcher, crino-

dendron, hébé, œillet, arbousier, choisya, seringat, groseil-
ler, caryoptéris, laurier tin, parahébé, abelia, gaura, fuch-

sias, buddleia, lonicera, carex, chaenomeles, cordyline, 
daphné, sarcococca, ciste, perovskia, sedum, kalmia, drimys, 
pseudowintera, hibiscus, lithodora, dahlia, gardenia, uncinia, 
diosma, musa, euphorbe, prunus, cornouiller, sureau, rhodo-
dendron, érable du Japon, acacia, viorne obier, cerisier aci-
de, magnolia, pommier, hypericium, chrysanthème, fusain, 
genêt, saule crevette, trachelospermum.                                                                        

 
 

Cicadelles  
 

La pression cicadelles est restée faible d’avril à août sur l’en-

semble de la région (production et jardins amateurs). Quel-

ques foyers ont été observés en production sous abris sans 

engendrer de dégâts importants, notamment des foyers de 

cicadelle écumeuse courant mai (assez fréquent). Une grosse 

attaque est notées (larves + adultes) en août dans une pépi-

nière du Morbihan sous tunnel sur romarin créant de nombreu-

se piqûres d’alimentation engendrant une décoloration du 

feuillage. Courant du mois de septembre la fréquence d’ob-

servation de ces insectes a augmenté sous abris et en exté-

rieur, avec des  symptômes marqués sur thym, romarin et 

pommier. Le reste de la campagne la pression est retombée, 

quelques foyers ont été observés ci et là sans conséquences 

pour les plantes. Les végétaux concernés: Nepeta, sauge, ro-

marin, rosier, leptospermum, pommier, milpertuis, perovskia, 

lavatère, cordyline, thym, mélisse, carex, lavande, lomatia, 

rhododendron, grévilléa. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Psylles  
 
L'activité des psylles aura été très faible sur l'ensemble de 

l'année 2018 tout comme en 2017 et 2016. Quelques foyers 

sont observés en production sous abris et en extérieur sur 

l’ensemble de la région d’avril à octobre. Rarement nous 

avons pu observer des premiers dégâts, la plupart du temps 

seul la présence du ravageur était notée. Les principaux végé-

taux concernés sont: eleagnus, eucalyptus, pittospore, acacia, 

genêt, buis, laurier sauce, olivier. A noter une première dé-

tection sur grévilléa. 

 

Pucerons des racines 
(Photo:  Inra)   

 

Adulte de cicadelle de la 
sauge 

(Photo:  Jardiner Autrement)   
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Mildiou  
 

Cette maladie a été observée d’avril à octobre de façon spo-
radique mis à part en juin où la fréquence d’observation et 
l’intensité du mildiou étaient plus élevées en extérieur et 
sous abris. Le temps orageux de ce mois de juin a fortement 
favorisé le développement de la maladie, ce qui a engendré 
des dégradations de feuillage assez marquées principalement 
sur hébé mais aussi sur buddleia et laurier palme. Le reste de 
l’année la pression est demeuré insignifiante. Les autres vé-
gétaux concernés sont: scléranthus, parahébé, euphorbe. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  Aleurodes  
 

Peu de foyers d’aleurodes ont été observés en 2018 en pro-
duction et en JEVI. Leur faible présence n’aura pas impacté la 
santé des végétaux. Les végétaux concernés sont: hébé, ani-
sodontea, hibiscus, sauge. 

 
 
 
 
 
 

Phytophtora cinnamomi  
 
Les premières attaques de Phytophtora cinnamomi ont été 
observées au mois d’avril. Quelques cas, peu prononcés, sont 
observés en production sous abris et en extérieur d’avril à mi 
juillet. A partir de cette période la pression a fortement aug-
menté jusqu’à début septembre avec une fréquence d’obser-
vation élevée et des conséquences importantes pour les plan-
tes, puisque dans la plupart des cas, la maladie entrainait la 
mort du végétal.  Par la suite la pression a constamment faibli  
jusqu’à la fin des observations en octobre. Les principaux vé-
gétaux concernés sont: gardenia, rhododendron, azalée, 
convolvulus, chamaecyparis, pieris, crinodendron, griséline, 
bruyère, eriostémon, ciste, empetrum, ceanothe, choisya, 
seneçon, boronia, euphorbe, lavande. 

 

Oïdium  
 

Nous avons pu observer cette maladie à partir du mois de mai 
en production et jardins amateurs. La pression est restée fai-
ble à moyenne jusqu’au mois d’août sous abris comme en ex-
térieur. Celle-ci a augmenté courant septembre, où l’on ob-
servait régulièrement des symptômes sur différents végétaux 
mais principalement sur hortensia (dégâts bien développés 
mais peu importants car nous étions en fin de saison). Les 
principaux végétaux concernés: Hortensia, acacia, rosier, lo-
nicera, sedum, photinia, laurier palme, rosier, rhododendron, 
spirée, dalhia, lilas, azalée mollis, potentille, crinodendron, 
hébé, amélanchier, aster, ancolie. 

 
 
 
 
 
 
  

► Maladies 

Mildiou sur 
feuille d’hébé 

(Photo: Stepp      

Bretagne)  

Oïdium  
Sur azalée mollis 

(Photo: Fredon Bretagne) 

Pupes d’aleurode 

non parasitées 

(blanches) et pa-

rasitées (noires)   
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Septoriose  
 

Cette maladie a été peu présente en 2018. Quelques cas ont 
été relevés en production sous abris et en extérieur d’avril à 
octobre sur hébé, gaura, goyavier, pittospore, drimys et ge-
nêt. Les symptômes sont restés de faible intensité la plupart 
du temps. 
 

Alternaria 
 

Quelques attaques d’alternaria ont été observées en produc-
tion sous abris sur nandina en avril et mai. Dans certains cas 
le feuillage pouvait être dégradé.  
 

Chalarose du frêne  
 

La chalarose du frêne a été détectée pour la première fois en 
Bretagne en 2016. La maladie a poursuivi en 2017 et 2018 son 
expansion pour se propager sur l’ensemble du département 
de l’Ille et Vilaine et une partie des Côtes d’Armor. Un pre-
mier cas positif a aussi été découvert dans le Morbihan en 
2019.  

 

Botrytis 
 
Peu d’attaques de botrytis ont été relevées en 2018. Quel-
ques cas sont observés en avril sur hortensia, azalée et photi-
nia (sous abris en production) et en juin sur hortensia 
(extérieur en production) et rosier (en jardin amateur). Les 
dégâts sont restés faibles dans l’ensemble. 

 
 
 
 

 Marssonina 
 

Cette anthracnose a été observée sur rosier à partir du mois 
de juin en jardins amateurs, plus rarement en production sur 
variétés sensibles. Les périodes orageuses rencontrées ce 
mois ont favorisé les contaminations de marssonina se déve-
loppant sur le jeune feuillage (taches foliaires). Par la suite 
la maladie a stagné sur les feuilles les plus anciennes jus-
qu’au mois d’octobre où nous avons pu remarquer de nouvel-
les contaminations. 
 

Rouille  
 

Quelques cas de rouille ont été relevés en 2018 en produc-
tion, jardins amateurs d’avril à septembre, la pression est 
restée faible. Dans les cas les plus marqués, une dégradation 
de feuillage était notée, affaiblissant les plantes. Les princi-
paux végétaux concernés sont: Céanothe, rosier rose trémiè-
re, lavatère, carex, sagine et fuchsias. 
 

 
 
 
 
 
 
 

 

Rouille blanche du chrysanthème 
 
Trois pépinières du réseau ont été concernés par cette mala-
die sur chrysanthème au mois d’octobre sous abris (Finistère, 
Morbihan, Côtes d’Armor). Un seul des cas présentait des 
symptômes bien marqués avec des dégradations de feuillage. 
 
 

Attaque de rouille 
blanche sur feuille 
de chrysanthème 

(photo: Vegenov) 

Feuille de rose 
trémière atteinte 

par la rouille 
 (photo: Jardinerpares-

seux.com) 
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Dès le début des observations en avril des auxiliaires étaient 
visibles en faible nombre (coccinelles, syrphes, champignons 
entomopathogènes). Leur présence n’a fait qu’augmenter en 
mai et juin pour atteindre leur pic d’activité en juillet/août. 
Ainsi nous avons pu observer des larves et des adultes de coc-
cinelles, de syrphes, des pontes et adultes de chrysopes, des 
larves de cécidomyies et des pucerons parasités par des mi-
crohyménoptères. L’auxiliaire le plus actif en 2018 aura été 
le syrphe. Pendant cette période d’été, beaucoup de foyers 
de parasites, notamment de pucerons ont été enrayés par les 
auxiliaires. Par la suite l’activité de ceux-ci n’a fait que dé-
croitre en septembre / octobre. 

 
 
 

Processionnaire du pin 
 

Le piégeage des adultes mâles de la processionnaire du pin 
avait débuté en semaine 23 et s’est terminé en semaine 39. 
la totalité des pièges n’ont pas été posés en semaine 23. Les 
communes où ont été disposés les pièges sont les suivantes: 
Le Faou (29), L’Hôpital Camfrout (29), Serent (56), Muzillac 
(56), Châteaugiron (35), Saint Malo (35).  
 
Les premiers papillons ont été capturés la semaine du 15 
juin. Le nombre de papillons piégés a vraiment augmenté à 
partir de mi juillet. Le pic de vol est relevé la semaine du 3 
août. Par la suite le nombre de captures a fortement baissé à 
partir de mi août. 
Cette année la moyenne de capture par piège aura été de 63 
papillons. Cette moyenne est à prendre avec des pincettes 
car quelques anciens lieux de piégeages n’ont pas été suivis 
cette année. 
Voici les moyennes de papillons capturés par piège les années 
précédentes: 
2011: 69 papillons / piège en moyenne 
2012: 30 papillons / piège 
2013: 45 papillons / piège 
2014: 22 papillons / piège 
2015: 60 papillons / piège 
2016: 51 papillons / piège 
2017: 58 papillons / piège 
 
 
 

 
 
 

 
 

Zone Non Agricole 

Chenilles de processionnaire 
du pin en pleine procession 

► Auxiliaires 

Puceron parasité par un micro 
hyménoptère 

(Photo: INRA) 
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Frelon asiatique 
 
 

Le frelon asiatique a été découvert pour la première fois en 
2004 en France et en 2009 en Bretagne. Ce nuisible est un 
redoutable prédateur d’abeilles et se nourrit également de 
nombreux autres insectes (mouches, papillons, araignées 
guêpes…) et de sources de sucres (fruits, nectar, miel…). Sa 
piqûre, douloureuse, n’est pas plus dangereuse que celle 
d’une guêpe SAUF pour les personnes sensibles et allergiques 
au venin d’hyménoptères qui doivent être très prudentes. 
Ces dernières années le frelon asiatique a colonisé notre ré-
gion pour être dorénavant présent sur tout le territoire conti-
nentale breton ainsi que sur certaines îles. Après une légère 
baisse en 2017, le nombre de nids détectés et / ou dé-
truits en 2018, a augmenté dans les quatre départements 
Bretons. 
En cas de détection de nid de frelon asiatique le signalement 
est primordial. Contactez la FDGDON de votre département, 
elle vous conseillera sur l’organisation de la destruction et 
les possibilités d’accompagnement financiers: 
FGDON 22   Ploufragan 02 96 01 37 90 
FDGDON 29 Pleyben     02 98 26 72 12 
FGDON 35   Rennes      02 23 48 26 32 
FDGDON 56 Vannes      02 97 69 28 70 

 
 
 
 

 

Processionnaire du chêne 
 
Le piégeage des adultes mâles de processionnaire du chêne a 
débuté en semaine 26 et s’est terminé en semaine 39. Les 
communes où sont installés les pièges sont les suivantes: 
Serent (56), Noyal Muzillac (56), Brech (56), Plougastel Daou-
las (29), l’Hopital Camfrout (29), Broons (22), Plouasne (22). 
Les captures sont restées faibles mais comparativement aux 
années précédentes plutôt élevées. 2018 est l’année où nous 
avons capturé le plus de papillons après 2010 (38 en 2018 sur 
26 pièges, 50 en 2010 sur 32 pièges). Ceci peut s’expliquer 
par le nombre important de nids de chenilles découverts au 
printemps. Deux pics de vol sont observés cette année un mi 
juillet et l’autre début août: 

 
 

 
 

 
 
 
 
 

  
 
 
 
 
 
 
 

Ce bulletin est produit à partir d’observations ponctuelles. S’il donne une tendance de la situation sanitaire régionale, celle-ci ne peut être transposée telle quelle à la parcelle. La 
Chambre Régionale d’Agriculture dégage toute responsabilité quant aux décisions prises par les agriculteurs pour la protection de leurs cultures et les invite à prendre ces déci-

sions sur la base d’observations réalisées eux-mêmes dans leurs cultures et/ou sur les préconisations de bulletins techniques. 
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